
Associé national (1809) 

 

Marie-Jacques-Joseph-Victorin Fabre (1785-1831), né à Jaujac (Ardèche) le 19 juillet 

1785, est un homme de lettres parisien, professeur à l’Institution Sainte-Barbe et à l’Athénée 

de Paris. Il avait fait ses études à Lyon, avant de monter à Paris et il avait remporté plusieurs 

concours de poésie et d’éloquence. Il est surtout connu pour son Eloge de Corneille, qu’il 

envoie à l’académie en remerciement de sa nomination, qui aurait eu lieu le 25 mars 1808. Il a 

écrit également des éloges de La Bruyère (1810) et de Montaigne (1812). Plus tard, il a traduit 

en vers français les Satires de Juvénal (1825) et publié une Vie de Fénelon, qui constitue le 

premier volume des Œuvres complètes de cet écrivain (1826). Il est mort à Paris le 29 mai 

1831. [Jean-Claude Bonnefont] 

 


